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qu'accrottre les revenus et qui est dans commentaires, ne touche pas juste selon d'un architecte doit toujours être fermé
l'intérêt public. Puisque nous sommes moi, au malaise (si toutefois malaise Il aux entrepreneurs malhonnêtes et aux
sur le sujet, il est bon de noter que le y a) qui existe actuellement dans la entreprises véreuses; il n'est pas besoin
rapport du trésorier de la cité,- pour le construction. D'abord je ne connais 1 de code ni d'affiliation d'aucune sorte
dernier exercice financier, accuse un, pas cet abus qui ferait exploiter des ar- pour cela. Enfl l'entrepreneur serait
excédent des recettes sur les dépenses chitectes ayant clientèle ouverte et i un fou, s'il refusait de prendre de l'ou-
de près de $5,000. C'est la troisième avouée, par des entrepreneurs de répu- vrage autrement que sur lpa plans d'un
année que semblable résultat se constate. tation douteuse, et surtout inconnus de architecte- Tout architecte que je me

Naturellement, cet état de choses est ces mêmes architectes. Je n'ai pas en- prétende, je n'ai pas l'ambition de con-
tout au crédit de l'administration mu core entendu parler d'un architecte res- trôler l'exécution de tous ces hangars,
nicipale qui se compose d'hommes d'af- pectable et consciencieux, se voyant ces clôtures, ces paravents multiples et
feires et cie progrès. La compagnie du obligé d'accepter la confection de plans autres riens qui forment la masse des
Tramway électrique mérite également. pour de tels entrepreneurs, pour des entreprises d'ouvriers.
sa part de crédit ; elle a nivelé et em- cinq ou dix dollars, et encore à ces con- L'affaire de l'entrepreneur, c'est d'en-pierré les rues sur tout le parcours de :s ditions, se voir passer l'assiette sous le treprendre et d'exécuter desetravaux devoie et a fait un ouvrage de première nez. toute nature et de courir des chancesclasse, à tous les points irréprochable. L'ambition de parvenir vite, surtout' de gain ou de pertes, honnêtement etLe puplic lui en sait gré et l'encourage à notre époque, est légitime, dans tous convenablemeni sans doute, mais enfinde tous ses efforts. Voilà une entreprise les cas excusables, mais elle ne saurait c'est tout ce qui peut lui être déimandé.québecoise dont le succès démontre les justifier des hommes de profession, D'un autre côté, je ne vois pas quel malavantagea de placements faits avec dis- même des jeunes, à se soumettre à de il y a pour un architecte, de faire descereement dans un milieu comme! telles exactions. plans, de surveiller des travaux pour un
Québec, où, les ressources sont considé- D'ailleurs , le mal signalé peut entrepreneur on un syndicat d'entre-rables. Les préoccupations du jour sem- avoir une forme moins aigue ailleurs pr, neurs, pourvu q'e "ce soit dans desblent se tourner vers la spéculation qu'ici, mais il existe tout de même un conditions honorables et reconnuesimmobilière. peu partout et rien ne saurait empêcher comme telles par la profession même.Ii y a là un champ d'action vaste et un.spéculateur en quête de naïfs, prêts Quant au reste, Il existe une Associa-.
fertile à exploiter. à mordre à son hameçon ; un proprié-, tion d'architectes dûment Incorporée,Après une excitation de quelques taire plus avare que prévoyant, de exigeant des degrés de capacité et d'ho-jours et une discussion assez aigre-don. chercher à e abstenir des services de
ce entre les intéressés, il semble que les l'architecte- u à les subtiliser d'une fa- norabilité de di art de sesemrt,e
questions d'intérêt public à l'ordre du go plus ou moins adroite. aijour soient aujourd'hui mieux compri- On en voit bien qui se médicamentent a ire passer des examens de comuétence
ses et définies. Tout le monde a re- seule, qui se taillent eux-mêmes les che- à ceux qui veulent affronter le fou sansI dt lurs bt crainte et sans reproche, donnant ainsimarqué que le corps municipal compo- veux, qui raccçmmodent leurs bottes au public les garantis et sûretés néces-sé cependant de l'élite de nos citoyens On en voit de pires qui se servent à
d'affaires, ne s'est pas emballé, n'a fait même la basse-cour de lei', voisin. saires.
ni démonstration, ni protestations, fai- J'admetrai que la profession est en- Si celui-ci (le public) juge à propos de
sant preuve d'un grand sens pratique. combrée, non d'architectes habiles et risquer l'aventure sn s'adressant ail-

C'est qu'en effet les questions de oe consciencieux, car ceux-ci sont toujours leurs, il n'y a rien à faire, excepté avec
genre doivent être traitées à leur mé- !assez rares, mais de jeunes inexpéri- le temps.
rite, avec sang froid; l'on a fini par le mentés et quelquefois de vieux décavés L'on voyage beaucoup aujourd'hui, les
comprendre et par s'apercevoir qu'un qui ne savent même pas manier le con- moins observateurs sont forc6s d'ohser-
zèle exagéré n'est pas de nature à avan- pas, et qui, n'ayant aucune responsabi- ver; -l'éducation---on parle beaucoup de
cer les affaires, mais au contraire à lité ni réputation, ne craignent pas de cela, à présent,-l'éducation artistique
compromettre parfois les meilleures risquer le tout pour une prune. se développe par la force des châses et
causes. L. D. Votre correspondant propose une sor- bientôt les bourgeois aisés, les-prtnces

- te de société hybride d'architectes, dont de la finance, le fin politicien s'incline.
CORRESPONDANCE les trois articles constitutionnels qu'il ront, ici comme ailleurs, devant la va-

propose, sont absolument inutiles et leur artistique et intellectuelle.
Monsieur le Rédacteur Illogiques. D'abord, lerchitecte n'a pas Croyez, Monsieur le Rédacteur,d'affaires avec des entrepreneurs, niais A ina considération très distinguée,

La lettre d'un architecte, publiée dans avec des clients qui lui ordonnent des
un des derniers numéros du PRIX Cou- travaux d'art dans des conditions légi- JIs. VEN'NE,
RANT, et sur laquelle vous invitez les times et acceptables. Ensuite, le bureau Architecte.
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